Commentaire de texte

Les tonalités pathétique et tragique dans la scène 4 de l’acte IV, tirade de Clytemnestre :


       Il y a dans la tirade une tonalité tragique avec un lexique affectif très marqué : la dénotation affective est présente, avec « tristesse » et « tendresse » qui riment ensemble et sont ainsi mis en valeur, dans les vers 9 et 10,  et« pleurs » dans le vers 10. Mais Clytemnestre attaque Agamemnon en argumentant que cette tendresse est fausse. Ainsi, elle emploie le verbe « feindre » dans le vers 9, le nom « artifice » dans le vers 6, qui mettent en relief l’hypocrisie qu’elle reproche à Agamemnon. Elle oppose ce lexique affectif  à des images très violentes : la métaphore « flot de sang » dans le vers 12, l’image du « champ couvert de morts » vers 14.  Ce jeu d’opposition se poursuit avec  les oxymores  « l’heureux sacrifice »  v. 5, « le meurtre honoré »  v. 19. Ainsi, Clytemnestre oppose le père, qui n’existe plus, au guerrier, qui a pris le dessus et est incapable de pitié. Agamemnon n’est perçu ici que comme un guerrier et un roi qui a soif de pouvoir.
    Par ailleurs, les nombreuses exclamations et interjections : « Quoi ! » v. 6 , « Un oracle fatal ordonne qu’elle expire ! » v. 17, « combien nos fronts pour elle ont-ils rougi de fois ! » v. 32,  ainsi que les questions rhétoriques abondantes et suivies : v. 10 à 15, v. 25 à 32, puis « un oracle dit-il tout ce qu’il semble dire ? » v. 18, « du sang de l’innocence est-il donc altéré ? » v. 20, participent à l’ expression de la douleur, du  bouleversement, de la colère de Clytemnestre. Elle est profondément indigné et montre son incompréhension.
    De plus, Clytemnestre rappelle à Agamemnon ses origines : « une race funeste » v.1, « sang d’Atrée et de Thyeste » v. 2. La métonymie du vers 2 met ainsi en relief la fatalité qui pèse sur cette lignée et que Clytemnestre reproche à Agamemnon. « bourreau de votre fille »v. 3 et « horrible festin » v. 4 seraient le résultat direct de cette fatalité. La périphrase « bourreau de votre fille » montre à quel point Clytemnestre dépossède Agamemnon de son rôle de père pour n’en faire qu’un implacable tueur. Clytemnestre se révolte contre la cruauté des dieux et le caractère inéluctable du destin : « Un oracle fatal ordonne qu’elle expire ! Un oracle dit –il tout ce qu’il semble dire ». L’anaphore de « l’oracle » insiste sur sa volonté farouche de s’opposer au destin promis à Iphigénie.

Je ne rédige pas toute la suite, car il y aurait beaucoup à dire sur cette tirade, mais vous pouvez relever :
· les nombreuses répétitions : « cruel », qui montre son indignation ; la métaphore de « déchirant le flanc» v. 27et « déchirera son sein » v. 55, images violentes qui recherchent la pitié.
· anaphore « quel » entre les v. 12à 14, qui montre sa ténacité et son acharnement : elle s’acharne contre lui comme si elle lui assenait des coups.
· Nombreuses invocations contre les dieux, responsables du malheur de la famille et du sien en particulier : v. 19 « Le ciel, le juste ciel » (avec répétition) »ces dieux » v. 45, « un prêtre »v 53 (représentant divin), « les Dieux » v.55
· L’attaque contre l’honneur et tout ce qui s’y rattache (guerrier valeureux, dirigeant courageux etc.), là encore très récurrent dans la tirade : « ces combats » v. 11, « votre résistance »v. 13 , « vos exploits » v. 31, « son honneur blessé » v. 39, « cette soif de régner » v. 41, « vous servir et vous craindre » v. 42, « tous les droits de l’empire en vos mains confiés » v. 43 etc. Effet d’accumulation qui montre à quel point Clytemnestre reproche la trop grande valeur accordé par Agamemnon à cet honneur au désavantage de sa propre fille.
· Lamentation finale, entre les vers 58 à 62.

[bookmark: _GoBack]Aux registrex pathétique et tragique vient se mêler le registre polémique avec les nombreuses attaques contre Agamemnon: « Cruel » répété, « bourreau », « barbare » : Apostrophes

Conclusion : I. est bien une héroïne tragique, elle exprime sa douleur, elle suscite la compassion et la pitié. Les registres utilisés st le tragique et le pathétique, qui sont les registres propres à la tragédie et qui permettent de rendre compte de la souffrance des héros et des bouleversements qui s’opèrent en eux.
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